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BUREAUTIQUE et Ser-vices Gabon (BS Gabon) etses partenaires Cisco et In-terdists ont organisé, ré-cemment, à Libreville, uneformation au bénéfice desresponsables des servicesinformatiques et réseauxd’une cinquantaine d’en-treprises, dont MultipressGabon. Les questions débattues aucours de ce séminaire sontles suivantes: sensibiliser àl’importance de sécuriserleurs outils informatiques,montrer comment le faire,les types d’attaques aux-quelles peuvent êtreconfrontées les entre-prises, comment dévelop-per une veille informatiqueen matière de cyber-at-taque pour mieux se proté-ger.Pour les organisateurs, cetévénement visait à présen-ter les nouveautés Cisco enmatière de solutions et au-tres produits de sécurité, àl’instar de The Network In-tuitive, c'est-à-dire le ré-

seau d’intelligence artifi-cielle qui permet d’échap-per aux hackers qui épientleurs proies sur internet.Comme solutions, on noteaussi Umbrella, Cisco One,Cisco Meraki.Près de 50 entreprises ontpris part à cette formationet montré beaucoup d’inté-rêt pour les solutionsCisco, notamment l’archi-tecture de sécurité Cisco,avec une attention touteparticulière pour les solu-tions telles que Ise et Um-brella, Cisco One. Pour ce séminaire, les for-mations ont été conçues etassurées par Ahmed Be-nazzou, gestionnaire descomptes partenaires etvente chez Cisco, de Ami-nou Sounoussi, ingénieuravant-vente des produitsCisco chez Interdist, et Sai-feddine Tatar, chef dépar-tement réseaux de BSGabon. Aujourd'hui, les entre-prises, même celles exer-çant au Gabon, ne sont plusà l’abri des attaques infor-matiques, avec leur lot dedemandes de rançons.Ainsi, en février 2017, leGroupe BGFI Bank était aucentre d’un scandale es-

timé à plusieurs milliardsde francs, consécutif à uneopération de cartes visasprépayées frauduleusescréditées. « Actuellement, le risque
nouveau ce sont les "ran-
somwares", ces virus qui
bloquent un ordinateur,
puis exigent une rançon. Il y
a des pirates qui attaquent
le système informatique
avec des virus, verrouillent
les données et demandent
une rançon pour débloquer
votre ordinateur ou sys-
tème d’informations sans
lequel vous ne pouvez tra-

vailler. La rançon peut aller
d’un dollar pour un utilisa-
teur d’ordinateur à domi-
cile, à des centaines de
milliers de dollars. Pour le
"ransomware", le gain est
direct », a expliqué Saifed-dine Tatar, chef départe-ment réseaux de BS Gabon.Les statistiques sontclaires : les entreprisesperdent des milliards dansle paiement des rançonsliées au piratage de leursystème informatique. Enaugmentation de 36%entre 2015 et 2016, lesrançongiciels (traduction

française de ransomwares)continuent de progressersur les six premiers moisde l'année 2017, où l'on dé-nombre le plus d'ordina-teurs touchés. La puissancedes attaques WannaCry etPetya, qui ont infecté descentaines de milliers d'or-dinateurs dans le mondeces derniers mois, confir-ment que les rançons sontla nouvelle tendance chezles hackers.C’est pour éviter que lesentreprises gabonaises neperdent davantage d’ar-gent que BS Gabon et ses

partenaires ont donc tenuà organiser cette formationde haut niveau.  Pour rappel, plusieursstandards, exigences régle-mentaires et nouvellestechnologies se sont impo-sés aux usages au sein desentreprises (Cloud, NFV,SDN, GDPR, et autres,...). «
BS est conscient de l’enjeu
qu’il y a à sécuriser le sys-
tème informatique au
Gabon. Le système de sécu-
rité évolue en fonction de la
taille de l’entreprise, du
projet ou du programme in-
formatique à protéger ou
du type de données à sécu-
riser. Généralement, les so-
lutions sont évolutives. On
peut commencer par les
choses de base, puis évoluer», a expliqué SaifeddineTatar.En somme, la sécurité in-formatique consiste à ré-duire les risques, les coûtset les tâches d'administra-tion, afin d’aider les entre-prises à protéger leursbiens critiques, à satisfaireles exigences, tout en pro-tégeant leur profitabilitéainsi que la viabilité deleurs solutions. explique M. Tatar.

BS Gabon et ses partenaires en lutte contre 
la cybercriminalité

Sécurité informatique

Innocent M’BADOUMA
Makokou / Gabon

Une vue des participants à la réunion consacrée à la sécurité informatique.
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